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Il s'agit du Dr Gary Meadors dans son enseignement sur le livre de 1 Corinthiens. Il s'agit de la leçon 12, La réponse de Paul au communiqué oral de la maison de Chloé, chapitre 2, verset 5 à 16. 

Eh bien, alors que nous poursuivons nos leçons sur 1 Corinthiens, nous en sommes aux chapitres 1 à 4, et cette leçon se terminera par le chapitre 4, même si nous devons couper et courir au chapitre 5 pour la première question suivante, car nous aurons passé pas mal de temps, même s'il y a des questions très importantes, en particulier la question de l'épistémologie et la raison pour laquelle le message de Paul était si autoritaire pour cette communauté primitive.

Je voudrais aujourd'hui faire un petit détour. Il s'agit de prendre une idée qui se trouve dans ce texte et de l'examiner dans un cadre théologique plus large. Elle apparaît aux versets 2, 6 à 16, à cause des excuses de Paul pour la façon dont il sait ce qu'il sait et pourquoi sa connaissance fait autorité, comme nous l'avons vu dans notre dernière leçon à propos de l'enseignement de l'Esprit. Il s'agit donc d'une épistémologie biblique.

C'est ce qui explique en grande partie pourquoi nous acceptons les Écritures comme nous le faisons et pourquoi nous sommes si déterminés à les suivre pour ce qu'elles sont. L'Esprit et la direction pendant l'ère de l'Église constituent un problème épistémologique clé. J'ai écrit un livre sur la connaissance de la volonté de Dieu, et j'y ai consacré un chapitre.

J'ai un chapitre sur la conscience, un chapitre sur la prière et quelques autres éléments que vous pouvez récupérer. Le meilleur endroit pour les obtenir maintenant est le logiciel Lagos Bible, et vous pouvez l'acheter comme un livre séparé et le lire, ou vous pouvez l'acheter dans leurs packages comme vous le souhaitez. Mais je veux parler de la question de l'épistémologie biblique.

L'épistémologie et le concept d'illumination en particulier, que 1 Corinthiens 2, 6 à 16 nous rappelle, et ce passage a souvent été utilisé pour affirmer que Dieu communique directement des informations aux chrétiens de diverses manières. Je ne pense pas que ce soit le sujet de ce passage, et je veux donc prendre un peu de temps ici pour parler de ce qu'est exactement cette idée d'illumination. Maintenant, je mets le terme illumination entre guillemets parce que c'est une construction théologique.

Il n’existe aucune affirmation selon laquelle Dieu vous illumine en soi. Dans la théologie systématique, l’illumination peut être envisagée de plusieurs manières, mais si vous examinez les théologies systématiques standard sur ce sujet, vous découvrirez que la meilleure façon de parler de l’illumination est de parler du témoignage de l’esprit. C’est de cette expression que découle toute l’idée de la théologie de l’illumination.

L'illumination au niveau des bancs est souvent considérée comme une explication directe de la Bible par Dieu, quelque chose du genre. Je suis désolé, mais c'est le fruit de l'imagination des gens. Nous devons faire très attention à ne pas nous confondre en nous parlant à nous-mêmes, comme si c'était Dieu qui nous disait quelque chose.

Maintenant, réfléchissons au concept d’illumination et à la question du témoignage de l’esprit. Il y a trois textes qui parlent de l’esprit qui rend témoignage. Romains 8:16, l’esprit lui-même rend témoignage à notre esprit que nous sommes enfants de Dieu.

Dans ce contexte particulier, le témoignage de l'Esprit est quelque chose d'intérieur au croyant qui nous donne la conviction bien ancrée que nous sommes chrétiens, que nous croyons vraiment en Jésus-Christ, que nous sommes nés de nouveau, que nous avons été régénérés, que ce que Dieu nous promet s'est produit. Nous le savons. Nous ne pouvons pas exactement le mettre dans un tube à essai, mais nous savons avec certitude que Jésus-Christ est notre Sauveur personnel et que cette confiance que nous avons en sa véracité est une œuvre de l'Esprit.

C'est le témoignage de l'Esprit en nous. C'est de cela dont parle Romains 8:16. 1 Jean 5:10 est un autre texte.

Celui qui croit au Fils de Dieu a le témoignage en lui. C’est un autre aspect de l’assurance du salut. En fait, l’épître de 1 Jean est spécifiquement écrite pour donner aux croyants l’assurance du salut qu’ils réclament.

Je ne peux pas entrer dans 1 Jean pour le moment, mais c'est son but. Au chapitre 5, il en parle. Ces choses ont été écrites afin que vous sachiez que vous le connaissez.

Romains 5, l'amour de Dieu a été répandu dans nos cœurs par le Saint-Esprit. L'amour de Dieu, c'est-à-dire l'amour, est un mot qui englobe toute l'éthique qui nous entoure dans notre obéissance à Dieu et dans notre obéissance à Dieu envers les autres. L'amour de Dieu a été répandu dans nos cœurs par le Saint-Esprit.

Ainsi, le témoignage de l’Esprit est dominant dans ces textes liés à la question du salut, à l’assurance du salut et à notre conviction par rapport à nos obligations communautaires. Maintenant, voici un petit aperçu historique de cette soi-disant théologie de l’illumination. Je n’aime pas ça, mais je vais l’utiliser parce qu’elle est utilisée par certains – un aperçu historique de ce sujet.

Dans l'histoire de l'Église d'Occident, et encore une fois, nous nous intéressons à l'Église d'Occident, il y a eu un conflit entre l'Église catholique romaine et les Réformateurs dans les années 1500, notamment sur la question de l'autorité. Pour le romanisme, l' Église exerçait l'autorité ultime, y compris l'autorité unique, l'État et la signification des Écritures. Or, cela n'a pas plu aux Réformateurs, comme vous le savez.

Pour les Réformateurs, l’autorité réside dans les Écritures seules, et le croyant a le droit et la responsabilité d’étudier les Écritures et de tirer des conclusions sur leur signification. Ainsi, à l’époque de la Réforme, il y avait un conflit sur la question de savoir où réside l’autorité. L’autorité réside-t-elle dans l’Église ou dans les Écritures seules ? Bon, vous le savez historiquement.

Dans le premier volume de l'Institution de Jean Calvin, Calvin aborde cette question historique en changeant l'Écriture, l'Église, qui était la construction romaine, la Bible, l'Église, mais on accède à la Bible par l'Église. Calvin a changé l'équation en Bible, Esprit, a retiré l'Église de l'équation et a donné la catégorie à l'Esprit. L'Église donne autorité à la Parole.

Dans la conception romaine, l'Esprit donne autorité à la Parole, historiquement parlant. C'est ainsi que Calvin a changé l'équation de la Parole, de l'Église, à la Parole, de l'Esprit. Il a appelé cela la doctrine du testimonium.

En d'autres termes, l'Esprit rend un témoignage intérieur à nous, et que nous ne comprenons pas totalement. C'est une conviction. J'ai simplement utilisé le mot conviction.

Notre conviction intérieure que la Parole de Dieu fait autorité est importante, et nous devons y adhérer, c'est quelque chose que l'Esprit accomplit en nous. Calvin considérait que le rôle de l'Esprit était de convaincre le cœur du croyant. Et par la Parole, qu'est-ce que le cœur dans la Bible ? Le cœur, c'est l'esprit.

Quant à la véracité, elle relève du domaine de l'esprit, n'est-ce pas ? Et de l'autorité de l'Écriture. Il l'a appelée la confirmation efficace de la Parole. Ainsi, la Parole et l'Esprit, issus de la Réforme, travaillent ensemble.

Voilà l'épistémologie, voyez-vous. L'épistémologie de l'Église romaine à cette époque était la Parole et l'Église. L'Église avait l'autorité.

Mais maintenant, c'est la Parole et l'Esprit. L'Esprit a l'autorité de s'associer à la Parole. Cela a créé ses propres problèmes, bien sûr, et beaucoup de diversité dans le monde occidental, car cela a ouvert la voie à quelque chose d'autre qu'une situation gigantesque comme l'Église romaine comme autorité.

Pour Calvin, le rôle de l'Esprit était de persuader, et non de fournir un contenu. Le contenu était la Parole dont l'Esprit rendait témoignage. Permettez-moi de revenir au mot « témoin », car dans le texte de la Bible lui-même, c'est le terme utilisé pour désigner l'Esprit.

L'Esprit rend témoignage à notre esprit, à notre être intérieur, que nous sommes enfants de Dieu. Comment cela fonctionnerait-il ? La Bible dit : crois au Seigneur Jésus-Christ de tout ton cœur, de toute ta pensée, et tu seras sauvé, d'accord ? J'ai compris ce que cela voulait dire. J'ai confessé à Jésus mon péché et mon besoin d'un Sauveur.

Je suis devenu chrétien. Et puis, tout d'un coup, une conviction intérieure a surgi en moi. C'est vrai.

C'est un peu comme si on retirait les œillères de vos yeux. Avant, j'étais croyante ; je pouvais lire la Bible, et je n'étais pas une étudiante de la Bible, mais lire les mots n'avait aucun sens. Cela serait vrai pour presque tout le monde, je suppose.

Il faut l'étudier. Mais je l'ai lu. Cela n'avait aucun sens.

Mais après être devenu chrétien, tout d’un coup, on m’a donné l’Évangile de Jean. Je me suis converti alors que j’étais dans la Marine, et l’église où j’ai accepté le Christ m’a donné un Évangile de Jean à lire, il était souligné, et ainsi de suite, et ainsi de suite, de sorte que cela avait du sens pour moi. Tout d’un coup, quand j’ai dit que Dieu a tant aimé le monde, j’ai eu un endroit où écrire mon nom.

C'est assez efficace, en fait. Maintenant, je fais partie de la famille de Dieu et j'ai cette conviction intérieure. En fait, après avoir quitté la Marine et être allé à l'école, j'ai commencé à penser que, vous savez, cette chose chrétienne est assez autoritaire.

Je ne suis pas sûr de vouloir cela, et j'ai même essayé de douter de mon salut. J'ai essayé de douter que tout cela était vrai pour moi, et même en essayant de douter, je me suis senti comme un idiot. Que fais-tu ? Tu sais que c'est vrai.

Cela s'est confirmé dans votre vie de tant de manières différentes. Votre esprit a changé. Votre façon de penser a changé.

Ton comportement a changé. Laisse tomber et fais comme si de rien n'était. C'est là, au fond, que je doutais. Mes doutes m'ont été révélés par cette conviction intérieure que j'étais vraiment l'un des enfants de Dieu.

Ainsi, pour les Réformateurs, l'autorité réside dans l'Écriture seule, et le croyant a le droit et la responsabilité d'étudier les Écritures et de tirer des conclusions sur leur signification. Calvin considérait ce rôle de l'Esprit comme une conviction, une confirmation efficace de la Parole. Le rôle de l'Esprit n'est donc pas de me dire ce que veut dire la Bible, mais de me convaincre, à mesure que j'apprends ce que signifie la Bible, de me convaincre que c'est vrai, que c'est convaincant, que c'est nécessaire.

En tant que Ram, qui a écrit un livre sur le témoignage de l'Esprit, c'est le seul livre que je connaisse qui soit dédié. C'était en fait une thèse, mais c'est un livre très lisible intitulé Témoin de l'Esprit. Vous pouvez le trouver dans diverses bibliothèques.

Il a résumé Calvin en disant, je cite, que parce que le testimonium est une persuasion, c'est une persuasion à propos de quelque chose. Ce n'est pas quelque chose en soi. La persuasion n'est pas auto-réalisatrice, mais c'est cette persuasion à propos de quelque chose.

Ce n'est pas son propre contenu. Le témoignage est une action révélatrice, non un contenu révélé. L'action est conviction.

Il s'agit d'une illumination, non d'une communication. L'illumination est aujourd'hui une conviction, et je pense que c'est la meilleure façon de l'envisager. C'est pourquoi Calvin s'opposa à l'adepte de cette histoire, qui prétendait à une révélation avec un contenu.

À l’époque de Calvin et de la Réforme, certains mouvements théologiques n’existaient pas encore dans notre société, mais certains, appelés enthousiastes, prétendaient que les révélations directes de Dieu étaient en concurrence avec les Écritures, et Calvin a dit que non, ce n’était pas acceptable. Il n’est pas nécessaire d’être calviniste pour être d’accord avec Calvin. Calvin avait de bonnes idées, des idées très pratiques sur la Parole, et je pense que c’est l’une d’entre elles, mais Calvin n’est certainement pas le seul.

Il existe une grande variété de théologies systématiques, mais la grande majorité d'entre elles considèrent le témoignage de l'Esprit exactement de la manière dont je vous le dis. Ce n'est pas une idée brillante de ma part. Je vais vous présenter un aperçu théologique du sujet.

Le témoignage de l'Esprit par rapport à la Trinité. Comment le témoignage, comment l'Esprit opère-t-il au sein de la Trinité ? Eh bien, le rôle de l'Esprit est d'exalter le Christ. C'est le rôle de l'Esprit.

Le rôle de l'Esprit n'est pas de s'exalter lui-même. Le rôle de l'Esprit est d'exalter le Christ, et l'Évangile de Jean en parle à certains endroits, pour attirer l'attention des gens sur le Christ et pour les convaincre de sa valeur. C'est le rôle de l'Esprit.

Lorsque nous sortons et partageons l’Évangile avec les gens, nous pouvons compter sur le fait que l’Esprit de Dieu s’intéresse à l’activité et qu’il convaincra les gens de leur besoin de Christ à travers le témoignage des Écritures. L’Esprit n’est jamais présenté comme une fin en soi, mais comme un moyen pour une fin, à savoir Christ. Il nous conduit à Christ, il glorifie Christ et nous enseigne Christ à travers la Parole.

C'est la personne et l'œuvre du Christ. Je ne vais pas vous lire les paragraphes du début du chapitre 62. Vous pouvez les lire.

C'est juste la même chose. On y parle de l'Esprit qui exécute les plans de la Divinité, et cette exécution, c'est l'Esprit qui nous pousse vers les Écritures. Je pourrais le dire ainsi.

Si vous n’éprouvez pas le besoin impérieux d’étudier la Bible, de l’étudier sérieusement et de la partager avec les autres, vous n’avez pas de réponse à l’Esprit, car c’est ce que fait l’Esprit. Vous comblez ce vide avec d’autres choses, probablement des activités, probablement du socialisme, des activités sociales, et vous ne le comblez pas avec ce dont vous avez besoin pour être utile dans l’Église de Dieu : deuxièmement, le témoignage de l’Esprit et la révélation.

L'Esprit rend témoignage à la Parole. La Parole et l'Esprit ne sont pas des entités indépendantes. L'Esprit est attaché à la Parole dans le sens où c'est là qu'il opère.

Vous ne pouvez pas prendre la Parole et la mettre ici, puis venir ici et dire : « Esprit, dis -moi ce que je dois faire. » Non, vous allez à la Parole pour découvrir ce que vous devez faire et demander à l’Esprit de Dieu de vous aider à être obéissant à l’Écriture. Vous ne faites pas de distinction entre la Parole et l’Esprit.

Ils vont de pair. Le témoignage de l'Esprit et la rédemption. C'est là que le texte apparaît en fait.

C'est dans le texte de la rédemption. Nous n'avons pas de versets particuliers pour un certain nombre de ces autres catégories. Nous faisons ici une construction théologique.

Le témoignage de l’Esprit et la rédemption. L’Esprit rend témoignage à notre Esprit que nous sommes enfants de Dieu. Une œuvre par laquelle l’Esprit permet à une personne de reconnaître et de répondre à la vérité de la Parole concernant son besoin de salut.

C'est la Parole de Dieu. Le témoignage de l'Esprit et son interprétation. Aucun texte dans les Écritures ne vous dit que l'Esprit va vous dire ce que la Bible veut dire.

Et nous allons examiner quelques textes qui ont été utilisés de cette façon. Deux ou trois. C'est tout ce qu'il y a, en fait.

Mais ce n’est pas le rôle de l’Esprit. Le rôle de l’Esprit n’est pas de vous faire des commentaires. Le rôle de l’Esprit est de vous convaincre que la Bible est sérieuse et réelle, qu’elle doit être étudiée, qu’elle doit être décortiquée et que vous feriez mieux de vous mettre au travail.

C'est le rôle de l'Esprit. J'ai ici un paragraphe très verbeux, mais il est chargé et je vais vous le lire. Vous pouvez le lire en même temps.

C'est une chose à laquelle il faut réfléchir et à laquelle il faut réfléchir. J'y ai beaucoup réfléchi et c'est le résultat final de nombreuses études. Chaque croyant entretient une relation avec le Saint-Esprit.

Lorsque nous devenons chrétiens, l'Esprit de Dieu entretient une relation avec nous. Nous utilisons souvent le langage selon lequel nous sommes habités par l'Esprit. C'est une métaphore théologique.

Quand on dit que l'Esprit habite en vous, cela ne signifie pas que vous avez un morceau de Dieu dans votre cage thoracique. Malheureusement, je crains que ce genre d'image ne se produise souvent chez les gens. Non, être habité par l'Esprit signifie que vous entretenez une relation réelle avec Dieu, dynamisé par l'Esprit de Dieu.

Ce que l'on appelle communément l'illumination est le bienfait de la régénération, dans lequel l'Esprit aide le croyant à exercer sa capacité à se soumettre à l'enseignement de l'Écriture sur nous-mêmes et sur notre monde, afin que nous puissions être interprétés par l'Écriture. L'Esprit de Dieu nous aide à entrer dans cette illumination, à accepter qu'il ne nous en donne pas le contenu, mais qu'il travaille probablement avec notre volonté, de manière dominante, pour nous mettre à genoux, pour ainsi dire, et pour recevoir la vérité de Dieu. Le processus réel d'accès au sens voulu de l'Écriture est la tâche de l'herméneutique.

La capacité à révéler ce sens voulu dépend de l'habileté de l'interprète à appliquer la science et l'art de l'herméneutique et de sa volonté de se soumettre à ce que les Écritures enseignent réellement. Voyez-vous, c'est là que le bât blesse. Les érudits de la Society of Biblical Literature connaissent la Bible, mais ils ne se sont jamais soumis de manière significative à ce qu'elle enseigne.

Pour eux, c'est une question d'ordre académique, pas de réalité. Il n'y a rien de mal à cela. Cela nous a fourni une infinité d'informations sur l'histoire, la culture, la langue, etc.

Mais l'Esprit de Dieu est l'étape suivante pour nous mettre à genoux, en quelque sorte, et nous faire suivre l'éthique et les mœurs que nous donnent les Écritures. La capacité à révéler ce sens voulu dépend de l'habileté de l'interprète à appliquer la science et l'art de l'herméneutique. L'Esprit ne communique pas de contenu, qu'il soit nouveau ou interprétatif.

L'Esprit ne vous dira pas ce que la Bible veut dire. Si vous pensez que c'est ce qui se passe, c'est vous-même qui vous parlez à vous-même. Ce n'est pas le rôle de l'Esprit.

Il n'y a aucun texte qui vous le dise. C'est une construction à laquelle vous avez adhéré. Elle n'existe pas.

En fait, l'Esprit, de manière inexplicable, aide l'interprète à se soumettre à l'enseignement auquel il accède tout en évitant de l'imposer, en essayant d'éviter, devrais-je dire, l'imposition du complexe esprit-volonté-émotion, qui évite ou déforme le matériel en des pistes égoïstes. Ce n'est pas là mon idée brillante. Je vous ai donné ici une bibliographie pour que vous puissiez lire les choses dont je viens de parler et trouver beaucoup plus d'explications, mais vous trouverez en accord avec ce que je dis, quel est le rôle de l'Esprit par rapport à cette question d'interprétation.

Il y a ici une grande variété d'auteurs, et il y a de quoi vous occuper pendant un certain temps en termes de lecture. J'ai mis en évidence ceux que je vous recommande de lire en premier. Ne faites pas de jugement hâtif sur qui l'a écrit.

Faites vos jugements en fonction de la façon dont ils analysent ce que le texte vous dit. Le texte clé qui nous amène à cette discussion sur l’illumination est 1 Corinthiens 2:6-16. Beaucoup ont pris 2:15 et l’ont extrapolé à partir de la Bible.

L'homme qui a l'Esprit juge toutes choses, mais il n'est pas soumis à des jugements purement humains. En fait, j'aime bien la traduction plus littérale de cette expression. Regardons la version NRSV pendant une seconde.

2:15. Ceux qui sont spirituels discernent toutes choses, et ils ne sont eux-mêmes soumis à l’examen de personne. Qu’est-ce que cela signifie ? Est-ce que vous discernez toutes choses ? Est-ce que vous savez tout ? Je ne sais pas tout, et j’ose dire que j’ai probablement réfléchi à cela un peu plus que la plupart d’entre vous. Je ne sais pas tout, donc le passage ne dit pas dans un sens absolu que simplement parce que vous avez l’Esprit, vous êtes omniscient.

Non, ce n'est pas vrai. Cela veut dire, cependant, que je pense que l'Esprit de Dieu travaille en nous de manière catégorique afin que nous puissions comprendre la réalité créée. Que toute réalité créée a sa source en Dieu.

Rien dans la création ne surprend Dieu. Il peut choisir de ne pas intervenir et souvent il ne le fait pas, même dans le cas du mal physique qui existe dans ce monde. Beaucoup de maux dans ce monde arrivent à des gens bons et pieux, et Dieu ne lève pas le petit doigt pour les arrêter.

Dieu ne choisit pas habituellement d'intervenir dans les événements de ce monde, et pourtant, d'une manière que nous ne connaissons même pas ou dont nous n'avons aucune idée, Il orchestre l'histoire de bien des manières dans le monde. De la goutte de pluie à la chute d'un royaume, comme quelqu'un l'a dit, rien ne prend Dieu par surprise. Ainsi, ceux qui sont spirituels discernent toutes choses, et ils ne sont eux-mêmes soumis à l'examen de personne.

Vous pourriez prendre cela et créer des problèmes, n'est-ce pas ? Vous n'êtes pas sujet à être critiqué, critiqué ou évalué par qui que ce soit. Évidemment, ce texte ne veut pas dire cela. Ce serait ridicule de le dire.

Voyons si la NIV l'a fait et clarifions cela. 2:15, la personne avec l'esprit fait des jugements sur toutes choses. Eh bien, sur quoi portez-vous ces jugements ? Comment portez-vous ces jugements ? Ce n'est pas l'esprit qui porte les jugements ; vous portez les jugements avec l'esprit.

L'Esprit a été le révélateur, comme nous venons de le lire dans 2:6-16. Vous avez le texte, vous avez la vision du monde et vous faites vos jugements. Mais une telle personne n'est pas soumise à de simples jugements humains. En d'autres termes, vous et Paul avez dit cela à plusieurs reprises : vous n'êtes pas soumis au jugement de quelqu'un d'autre, mais vous êtes soumis au jugement de Dieu.

Paul dit dans 4:4 qu'il y a des textes très intéressants ici, si vous les remarquez un instant. La NIV, ma conscience est claire, mais cela ne me rend pas innocent. Eh bien, c'est intéressant.

Je pensais qu’une conscience claire vous donnait une voie libre, mais ce n’est pas ce que disait Paul. C’est le Seigneur qui me juge. Paul disait aux Corinthiens : « Vous pouvez dire toutes sortes de choses sur moi, mais en fin de compte, je me tiens devant Dieu. »

Dieu me jugera. En attendant, comment pouvons-nous juger ? Nous le faisons en nous basant sur la corrélation entre les enseignements des Écritures et les problèmes auxquels nous sommes confrontés dans notre monde. La plupart des problèmes, la plupart des défis culturels et la plupart des choses auxquelles nous, chrétiens, sommes confrontés dans notre monde moderne, n'ont pas de texte de preuve dans la Bible.

Cela signifie-t-il que la Bible ne s'en occupe pas ? Non. Il faut se tourner vers une taxonomie plus élevée. Il faut remonter cette pyramide jusqu'à des constructions créatives, où l'on peut donner un sens à une vision du monde biblique par rapport aux problèmes auxquels on est confronté.

On ne peut pas se contenter de dire : « Seigneur, dis-moi ce que je dois faire, ou dis-moi ce que cela signifie. » C’est un stéréotype que nous avons dans de nombreux contextes chrétiens et qui n’est pas confirmé par une étude attentive de la Bible elle-même. Et, bien sûr, ce genre d’approche de la vie crée de nombreux ravages chez les personnes qui pensent que les choses devraient être ainsi.

Avez-vous déjà été en colère contre Dieu parce qu'il ne vous avait pas dit quelque chose ? Je pense que nous l'avons tous été à un moment ou à un autre, mais nous n'avons pas le droit de l'être parce qu'il n'a jamais promis qu'il ferait cela. Ce n'est pas la façon normale d'agir de Dieu. Il y a un autre texte qui est intéressant.

Galates 5:18. Je vais le lire dans la version standard révisée. Galates 5:18. Je devais aller là-bas, j'aurais dû le marquer. Écoutez ce texte.

Verset 16. Galates 5 est un grand chapitre sur l'Esprit. J'aimerais avoir le temps de vous parler de certaines de ces choses.

Les chapitres 5 et 6 sont extraordinaires. J'ai d'ailleurs sur mon site web, gmeadors.com, sous la rubrique Enseignement, une série de 10 heures de conférences sur le fruit de l'Esprit. Et dans la conférence sur le fruit de l'Esprit, j'aborde le contexte de Galates 5 et 6. Vous pouvez y aller si cela vous intéresse.

5:16. Je dis : « Vivez selon l'Esprit, et n'accomplissez pas les désirs de la chair. » En d'autres termes, ne vivez pas selon le monde. Car ce que désire la chair s'oppose à ce que désire l'Esprit.

Ce que désire l'Esprit s'oppose à la chair. En d'autres termes, la sagesse de Dieu, la sagesse humaine. Même scénario.

Car ils sont opposés entre eux, afin que vous ne fassiez pas ce que vous voulez. Mais si vous êtes conduits par l'Esprit, vous n'êtes pas soumis à la loi. Or, les œuvres de la chair sont évidentes.

Si vous êtes conduit par l'Esprit. Voyons comment la NIV 2011 le dit. 5:18. Galates 5:18. Oups, je l'ai allumé.

Galates 5.18. C'est étonnant à quel point ces choses sont brèves. Concentrez-vous. Mais si vous êtes conduits par l'Esprit, vous n'êtes pas sous la loi.

Ok. Guidé par l'Esprit. Voilà la phraséologie.

Que signifie, selon vous, être conduit par l’Esprit ? J’ose dire que bien souvent, vous et d’autres prendrez l’expression « j’ai été conduit par l’Esprit » comme une revendication d’une action ou d’une décision que vous avez prise. Ce n’est pas le contexte, n’est-ce pas ? Quel est le contexte de Galates 5 ? Le contexte de Galates 5 est celui de la sanctification. Vivre par le fruit de l’Esprit, non par les œuvres de la chair.

C'est le développement moral. Ce sont les vertus et les vices. Galates 5:18. Que signifie être conduit par l'Esprit ? C'est une métaphore.

Cela ne veut pas dire mettre sa main dans la main de l'homme qui a marché partout sur l'eau. Vous savez, si vous avez déjà entendu cette chanson. Ce n'est pas de cela qu'elle parle.

C'est une métaphore. « Conduit » est une métaphore de la sanctification. Dans ce contexte, si vous êtes conduit par l'Esprit, si vous recherchez la sanctification, alors vous n'êtes pas sous la loi telle qu'elle est comprise dans ce contexte.

Il ne s’agit pas d’une direction personnelle, ni d’une voix qui vous dit quoi faire ou quoi croire. C’est ce que l’on retrouve dans la Bible.

Cela ne vient pas de la Bible. Nous avons beaucoup de stéréotypes qui sont vraiment erronés en ce qui concerne la façon dont Dieu communique avec nous, en termes d’épistémologie et en termes de la façon dont l’Esprit agit. C’est la pneumatologie.

Galates 5:18 parle de sanctification. Il y a un excellent article de BB Warfield intitulé The Leading of the Spirit dans sa collection d'études bibliques et théologiques. La plupart des bibliothèques en ont.

Vous devriez pouvoir le retrouver sans trop de difficultés. En voici un autre. Le discours de la chambre haute.

C'est un passage intéressant. Dans le chapitre 14 de Jean, nous sommes dans le discours de Jésus au cénacle la nuit précédant sa crucifixion. Et dans Jean 14.26, nous lisons ceci.

C'est écrit en lettres rouges, personne ne devrait jamais les utiliser. Je ne sais même pas ce que j'ai fait de mes lunettes maintenant. Elles ne sont plus là.

J'ai dû les mettre ailleurs. Je vais voir si je peux les lire. Le rouge est difficile à lire pour moi.

Jean 14:26. Mais le consolateur, l'Esprit Saint, que le Père enverra en mon nom, vous enseignera toutes choses, et vous rappellera tout ce que je vous ai dit. Waouh ! J'ai entendu des gens sortir cette idée du chapeau.

Ils diront : « Je ne suis pas intéressé par votre enseignement. C'est Dieu qui m'enseigne. C'est l'Esprit qui m'enseigne. »

Et puis, Jésus le fait tout le temps. J'entends sa voix et je rêve toutes les nuits. Est-ce de cela que parle ce verset ? Tout d'abord, nous sommes dans la chambre haute.

Jésus, et à ce stade, je devrais vérifier ma chronologie et le 11. Judas est parti juste avant la communion. Si vous le vérifiez dans une harmonie, il est parti juste avant la communion.

Ils sont dans la chambre haute. Jésus s'adresse à ses disciples, qui sont les apôtres et qui seront les dirigeants de l'Église. Cela donne un sens à la dernière partie du verset 26, qui dit : « Rappelle-toi tout ce que j'ai dit. »

Je voudrais vous rappeler tout ce que j’ai dit. Pour que cela se produise, il faudrait que vous l’ayez entendu. Il est question ici de Dieu travaillant avec les apôtres.

En fait, de nombreux commentateurs voient cela comme une promesse faite aux apôtres qu'ils seront capables de reconstituer avec précision l'enseignement de Jésus, ce que certains d'entre eux ont fait en ce qui concerne les évangiles eux-mêmes. Ce n'est pas une promesse générale que je vous enseignerai tout et que je vous rappellerai toutes choses. Vous savez, les étudiants aiment lire ces versets avant les examens.

Tu sais, rappelle-moi tout, Seigneur. J'ai toujours prié, Seigneur, pour que tu leur rappelles tout ce qu'ils ont étudié. Maintenant, c'est légitime.

Très bien, non seulement 14:26, mais 16:13. Toujours dans la chambre haute, 16:13. Jésus dit au verset 12 : J'ai beaucoup de choses à vous dire.

Qui est-ce vous ? Les disciples, pas nous. Nous recevons cela en second lieu par rapport à vous, mais vous ne pouvez pas le supporter maintenant. Quand l'Esprit de vérité viendra, il vous conduira dans toute la vérité, car il ne parlera pas de lui-même, mais il dira tout ce qu'il aura entendu, et il vous annoncera les choses à venir, et il me glorifiera.

Voyez, c'est entre Jésus et les apôtres. Il ne s'agit pas d'extrapoler ces paroles du discours de la chambre haute, accrochées au mur comme s'il s'agissait de moi. Non, ce n'est pas moi.

J'en tire profit parce que les apôtres ont été guidés par Jésus dans la rédaction des évangiles, dans la rédaction des épîtres, et même l'eschatologie est évoquée, je crois, dans 15:26. Quand viendra le défenseur que je vous enverrai, le Père, l'Esprit de vérité vient du Père. Il rendra témoignage en ma faveur.

Vous aussi, vous devez témoigner, car vous êtes avec moi depuis le début. Tout cela est apostolique, mes amis. N'abusez pas de la Bible en sortant ces textes de leur contexte.

Ces promesses ont trait à l'orchestration de la communauté apostolique par Dieu. Certes, certains des auteurs n'étaient pas présents, mais ce qui est intéressant dans l'Église primitive, c'est que chaque fois que Luc disait quelque chose, c'était justifié parce qu'il était un disciple de Paul. Chaque fois que Marc dit quelque chose, c'est justifié parce qu'il a été encadré par Pierre.

Ces personnes sont largement évoquées par les apôtres dans le témoignage de l'Église primitive sur les écrits des Écritures. Nous avons donc un certain nombre de déclarations dans le discours de la chambre haute qui ont trait à la compréhension de la vérité, mais elles ne concernent pas la compréhension de la vérité par nous. Elles concernent la compréhension de la vérité par les disciples.

Il ne s'agit donc pas de promesses qui nous permettent de contourner notre responsabilité d'étudier les Écritures et d'en tirer des conclusions. Le passage le plus important est 1 Jean 2:26 et 27. Celui-ci est assez intéressant.

Je ne sais pas combien de fois j'ai entendu cela. C'est dans 1 Jean 2:26 et 27. 1 Jean, ces épîtres johanniques sont tout simplement incroyables.

Avez-vous déjà lu les versets 2 et 3 ? Beaucoup de gens ne les ont même jamais lus. Ces deux passages sont tout simplement fascinants et donnent un aperçu de l'Église primitive. 1 Jean est un peu plus théologique que les deux autres.

Ils sont un peu plus historiques, mais dans 1 Jean 2:26 et 27, écoutez ce passage. Encore une fois, j'essaie de me concentrer. Nous y sommes.

Je vous écris ces choses au sujet de ceux qui voudraient vous séduire. Pour vous, l'onction et l'onction doivent être comprises comme l'Esprit qui habite en vous. C'est une analogie, une métaphore de l'Esprit qui habite en vous.

Ce que vous avez reçu de lui demeure en vous, et vous n’avez donc pas besoin qu’on vous enseigne. Mais comme son onction vous enseigne toutes choses, et qu’elle est vraie et n’est point un mensonge, et comme elle vous a enseignés, que vous a-t-elle enseigné ? Demeurez en lui. Maintenant, petits enfants, demeurez en lui, parce qu’il est Jésus, afin que, lorsqu’il paraîtra, nous ayons de l’assurance et ne soyons pas confus.

Ouah, je me suis fait avoir. Je n'ai pas besoin d'un professeur. L'esprit m'enseigne toutes choses.

Mais que signifie tout cela dans ce contexte ? Posez-vous d’abord quelques questions. Si nous n’avons pas besoin d’enseignants, pourquoi Dieu nous a-t-il donné des enseignants en cadeau dans Éphésiens 4 ? Si nous n’avons pas besoin d’enseignants, pourquoi Jésus a-t-il dit dans toutes les missions à la fin des Évangiles et au début du livre des Actes : « Allez dans le monde entier et enseignez ce que je vous ai enseigné » ? Si nous n’avons pas besoin d’enseignants, pourquoi Jean leur a-t-il même écrit ? Il aurait dû simplement prier et demander à l’Esprit de leur dire ce qu’ils devaient penser. Vous voyez, tout cela est une preuve contre l’hypothèse de la lecture superficielle de ce texte selon laquelle il s’agit d’une sorte de substitut à la recherche de la compréhension de la Parole de Dieu et que l’Esprit s’en chargera tout simplement.

Regardons cela encore une fois, et je vais ajouter un mot ici pour vous aider à comprendre le contexte. Quant à vous, l'onction que vous recevez de lui demeure en vous, et donc vous n'avez besoin de personne, et maintenant voici le mot, après quelqu'un au verset 26, ou est-ce 27 ? Vous n'avez pas besoin de quelqu'un d'autre pour vous enseigner. Vous voyez, Jean les avait enseignés, ce sont ses disciples.

Jean hérita de l’Asie Mineure après le départ de Paul et devint le mentor des églises d’Asie Mineure. Il fut leur enseignant. Elles avaient reçu l’Esprit de Dieu.

L'Esprit de Dieu, l'onction, leur a confirmé que Jean avait raison dans ce qu'il disait. Or, ils ont été tentés par de faux docteurs, pour s'écarter de la compréhension qu'ils avaient reçue de Jean. Et Jean leur dit : « Pourquoi feriez-vous cela ? » L'Esprit qui vous a convaincus que ce que je vous ai dit est vrai, vous convainc encore. Ne vous écartez donc pas et suivez ce qui vous a été enseigné. Vous n'avez pas besoin que quelqu'un d'autre vous enseigne, mais l'Esprit de Dieu confirme l'enseignement que vous avez reçu.

Demeurez en lui. Vous voyez, tout texte qui est utilisé comme un pied-de-biche pour prétendre à une sorte d'enseignement spirituel direct en dehors de la Bible est un non-sens. C'est un manque de lecture attentive du contexte.

C'est une utilisation de la Bible. C'est un abus de la Bible plutôt qu'une compréhension de la Bible. Le rôle de l'esprit dans l'interprétation est de vous convaincre que vous feriez mieux de vous mettre au travail, de vous convaincre que ceci est vrai, que c'est réel, que c'est convaincant et que vous devez faire vos devoirs.

Autrement, vous vous contenterez de regarder la télévision, de prendre votre petit-déjeuner et votre café avec vos amis, et vous aurez des séances de discussion, mais vous n'arriverez jamais à assimiler la Parole de Dieu dans votre propre pensée. Ainsi, épistémologiquement, l'illumination n'est pas une échappatoire à l'étude. Quelle que soit la légitimité du mot illumination, il a à voir avec le témoignage de l'esprit sur la Parole que vous devez vous approprier.

C'est ce dont parle Paul, Jean et même Jésus. L'Esprit est une aide précieuse, mais il ne remplace pas ce que Dieu a appelé chacun de nous à faire. Cela nous amène en fait à la fin du chapitre deux.

Nous en sommes maintenant aux chapitres trois et quatre et, malheureusement, je dois prendre des décisions, des décisions exécutives. Nous avons passé près de quatre heures sur les chapitres un à quatre et il nous reste encore beaucoup de chapitres à lire. J'ai un certain nombre de choses à vous dire, mais pas maintenant. Je vous ai donné un petit aperçu que vous pouvez suivre.

Vous pouvez lire les commentaires. Il y a des phrases dont j'ai vraiment envie de parler. Ne vous aventurez pas au-delà de ce qui est écrit et d'un certain nombre de ces éléments ; vous pouvez les déterrer comme je l'ai fait pour vous le dire, mais déterrez-les vous-même.

Vous l'apprécierez bien plus si vous faites cela. Nous parlerons de l'idée de conscience. J'ai déjà mentionné le chapitre quatre, verset quatre, qui est un verset très important, mais nous examinerons la conscience en détail lorsque nous aborderons les chapitres huit à dix.

Eh bien, de un à quatre, c'est un défi. Nous avons commencé un peu lentement. J'envisageais de refaire l'une des leçons des versets un à neuf parce que je n'ai pas fait un très bon travail là-dessus, mais elle dure une heure, et j'ai beaucoup d'heures à faire, donc je vais juste vivre avec ça, et j'espère que vous resterez avec nous au fur et à mesure.

Nous aurons des jours meilleurs que d'autres, mais j'essaie toujours d'être clair. C'est pourquoi je vous ai donné des notes et des encouragements pour vérifier ces choses. Faites vos propres devoirs.

Cela deviendra une meilleure partie de vous si vous faites cela. Je suis un stimulant. Je vous donne un paradigme ici et là, et j'espère que cela vous encouragera à devenir un bon étudiant de la Parole de Dieu. Au nom de Jésus. Amen. 

C'est le Dr Gary Meadors dans son enseignement sur le livre de 1 Corinthiens. C'est la leçon 12, la réponse de Paul au communiqué oral de la maison de Chloé, chapitre 2, verset 5 à 16.

